
Dans le discours populaire, lors d’un souper de
famille et même lors de discussions entre amis, on
entend souvent le terme « prédateur sexuel ». Or, la
plupart du temps, ce terme est incompris et surtout
mal employé. Ainsi, l’utilisation de ce dernier renvoi à
l’idée générale selon laquelle la majorité des
agressions sexuelles sont commises par des
personnes inconnues des victimes et qui recherchent
et choisissent celles-ci de façon aléatoire. 

MYTHES OU RÉALITÉS?

La plupart des agresseurs sexuels sont des prédateurs,
mentalement perturbés ou souffrants d’un trouble de santé
mentale et sont peu réhabilitables.

Ceci se trouve donc à être un   M Y T H E.
Dans les faits, une très faible proportion des
auteurs d’agression sexuelle sont inconnus
de leurs victimes, ce qui vient contredire
l’utilisation du terme de « prédateur sexuel ».
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